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Sicherheit

De 1814 ä 2014:
Geneve fete son bicentenaire
A l'heure ou Geneve fete le bicentenaire de son entree dans la Confederation
Suisse, il convient de rappeler le röle joue par ce canton pour notre pays.
Un röle qui ne saurait se comprendre sans evoquer la genese de son adhesion
et la symbiose qui s'en est suivie depuis.

Pierre Maudet

Apres avoir conserve son independan-
ce jusqu'en 1798, Geneve est annexee par
la France et devient le chef-lieu du depar-
tement du Leman. Cela jusqu'a la defaite
des armees napoleoniennes qui amene le

general Nicolas Louis Jordy, commandant
la place de Geneve, ä livrer la ville1 aux

troupes autrichiennes de Ferdinand von
Bubna und Littitz, qui liberent Geneve le

30 decembre 1813.
Conscient que Geneve ne peut plus

former un Etat isole, le gouvernement
provisoire demande ä pouvoir adherer ä

la Confederation Suisse2. Faisant suite
ä cette demande, le 1er juin 1814, les

troupes suisses (des contingents fribour-
geois et soleurois) commandees par le co-
lonel Girard debarquent au Port Noir ä

Geneve, en juillet de la meme annee com-
mencent les negociations pour l'entree de

Geneve dans la Confederation. Malgre
la crainte des catholiques suisses face ä

la «Rome protestante» et aux troubles
quelle a connus au XVIIIe siecle, le rat-
tachement est effectif le 19 mai 18153.

Guillaume-Henri Dufour:
roles cle

33 ans apres l'entree des troupes suisses

ä Geneve, c'est ce dernier qui contribuait
ä la securite de notre pays lors de la guerre
du Sonderbund. En effet, c'est le canton
de Geneve qui a alors donne ä la Suisse

son general en la personne de Guillaume-
Henri Dufour4. Lequel a non seulement

gagne une guerre, que l'on predisait meur-
triere, avec un minimum de pertes5 (moins
de cent morts), mais aussi joue un role
cle dans l'emergence de la Suisse moderne.
Ii est aussi cofondateur de la Croix-Rouge,
en compagnie d'Henri Dunant, et fut l'ini-
tiateur de la societe suisse des carabiniers

en 1824.

De plus, des 1817, Dufour propose un
drapeau federal suisse, de couleur rouge,
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l'article 1, «les ambulances et les hopitaux
militaires seront reconnus neutres, et,
comme tels, proteges et respectes par les

belligerants». Un signe distinctif, la croix

rouge sur fond blanc, permet de dis-

tinguer les personnes venant en aide aux
blesses. Ä l'origine, le 22 aoüt 1864, la
croix rouge (qui est le drapeau de la Suisse

aux couleurs inversees) devait etre le seul

Symbole reconnu par les Conventions
de Geneve. L'unicite et l'universalite de

l'embleme protecteur vont de pair avec sa

neutralite.

en forme de carre divise en 25 secteurs

carres, dont les 5 secteurs centraux for-
ment une croix blanche. Deploye pour la

premiere fois en 1821 et adopte en Argo-
vie en 1833, il est adopte par la diete pour
l'armee federale en 1840,

et consacre par la Constitution

de 1848 avec de

legeres modifications6. Ain-
si, alors que la Suisse n'a

que peu d'icones nationales,

on peut affirmer sans

hesitation qu'un
Guillaume-Henri Dufour en
est une. Ce souvenir est
d'ailleurs cultive par la fon-
dation pour la conserva-
tion de la maison du general

Guillaume-Henri
Dufour qui entretient sa
memoire dans ce qui fut sa

demeure, situee au 9a rue
de Contamines en ville de

Geneve.

Geneve peut aussi se

targuer d'etre le canton
depositaire des deux
Conventions qui portent son

nom, traites internation-
aux fondamentaux dans
le domaine du droit
international humanitaire.
Elles definissent des regles
de protection des personnes

en cas de conflit arme, notamment
les soldats, les blesses et prisonniers de

guerre, mais aussi les civils et leurs biens.

Conventions de Geneve

La premiere d'entre eile date du 22 aoüt
1864, son origine est etroitement liee a

celle de la Croix-Rouge avec pour volonte
l'amelioration du sort des blesses sur le

champ de bataille. Toutes deux sont dues

a l'initiative du genevois Henri Dunant7,
revolte par le triste sort des blesses apres la

bataille de Solferino (1859). Cette
Convention marque la naissance officielle du
droit international humanitaire.

La Convention protege le personnel de

secours aux blesses: selon les termes de

General Guillaume-Henri Dufour

(1787-1875). Jean-Daniel Favas
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Ce choix de la Croix-Rouge a ete rendu

possible par la creation de l'association,

qui s'appelait ä l'origine «Comite
international de Secours aux Blesses. Commis-
sion speciale de la Societe en faveur des

Militaires blesses durant les guerres», qui
precede de peu la Promulgation de la pre-
miere Convention de Geneve. Dans l'an-
nee de la creation de l'association, les fon-
dateurs de la Croix-Rouge se reunissent

une premiere fois le 17 fövrier 1863 et un
premier proces-verbal est signe par Henri
Dunant, Theodore Maunoir, Louis Appia,
Gustave Moynier et Guillaume-Henri Du-
four, qui est nomme president de la com-
mission. Car si le general Dufour a su

remporter des guerres, il a egalement con-
tribue ä construire la paix qui permet en-
suite de prevenir les guerres.

Pour en savoir davantage sur la genese
de la Croix-Rouge, ainsi que le role quelle
joue aujourd'hui dans les conflits contem-
porains, la visite du musee international de

la Croix-Rouge sis ä l'avenue de la Paix 17,

est vivement recommandee. Dans le meme
ordre d'idees, une autre visite s'impose pour
toute personne s'interessant ä l'histoire mi-
litaire suisse, la visite du chäteau de Penthes

qui raconte l'histoire militaire genevoise de

1813a nos jours8. L'exposition presente des

mannequins revetus d'anciens uniformes
et retrace l'histoire des troupes genevoises

ä travers les epoques et difförents conflits.
Vous y apprendrez ainsi passablement de

choses sur l'histoire militaire de ce canton.

Securite des organisations
internationales

A cet effet, saviez-vous que la police
genevoise, et plus precisement son corps
uniforme appele gendarmerie, est une re-
miniscence de la presence fran^aise dans

le canton? Recemment, la population
genevoise a cependant approuve une nou-
velle Organisation policiere qui subdivise
la police genevoise par missions selon un
Systeme analogue ä celui des la plupart
des cantons Suisses.

Si Geneve accueille de nombreuses

organisations internationales, cette presence
necessite d'assurer leur
securite. Ainsi, la protection

de la Geneve
internationale a longtemps ete

fournie par l'armee et une
partie d'entre vous a peut-
etre fait un ou plusieurs
cours de repetition pour
assurer ces missions de

protection. Geneve pos-
sede ainsi une longue tra-
dition militaire au sein
de l'armee suisse, pour
preuve la recente actuali-
te qui a vu le parlement
genevois deliberer sur le

sujet.
Cet attachement de

Geneve ä l'armee s'est ainsi

recemment vu par le vote
du Grand Conseil genevois,

en novembre 2014,
demandant aux autorites
föderales le maintien du
bataillon de carabiniers 14

qui etait menace dans le

cadre du projet Developpe-
ment de l'armee (DEVA).
Ledit bataillon ayant ete

cree sous l'impulsion du general Dufour,
d'abord par la creation d'un corps canto-
nal des carabiniers en 1848, ce qui a ame-
ne l'Assemblee föderale, en 1862, ä accor-
der au canton une troupe d'elite au sein
de l'armee föderale. Preuve si besoin etait
encore de l'attachement de Geneve ä ses

traditions et ä son lien avec la Conföde-
ration.

A travers le parcours du general Dufour,
on constate tout le paradoxe de l'histoire

contemporaine de la Suisse en general
et de Geneve en particulier: construire la

Les Autrichiens quittent Geneve le 17 mai 1814.

Figures: Centre d'iconographie genevoise CIG

Geneve devient un canton Suisse

le 12 septembre 1814.

paix et prevenir la guerre sans hesiter pour
autant ä defendre nos valeurs les armes ä

la main.
Si Geneve a fourni ä la Suisse plusieurs

de ses grands hommes, la Suisse a permis
ä Geneve de gagner son rang de ville
internationale grace ä sa neutralite, sa stabilite
ä travers le Systeme de democratie semi-
directe. Puisse cette collaboration se pour-
suivre avec le meme succes au moins pour
les 200 ans ä venir.
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